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UNE NOUVELLE REVUE FÉMINISTE 
VOIT LE JOUR ! 

Conçue dans l'enthousiasme et la détermination par le Groupe de recherche 
multidisciplinaire féministe de l'université Laval, le GREMF, et portée par 
l'assurance qu'éprouvent ses fondatrices de faire œuvre utile pour le mouvement 
des femmes, Recherches féministes publie aujourd'hui son premier numéro. 
Cette nouvelle revue diffusera en français les résultats de nombreuses recherches 
féministes réalisées, tant à l'extérieur qu'au sein des universités, contribuant ainsi 
au développement de nouveaux concepts, d'approches et de méthodes originales, 
d'échanges plus suivis et fructueux entre les chercheuses francophones. Ce 
faisant, Recherches féministes vient combler une lacune importante au Québec 
et dans le monde francophone. Quelques revues savantes ont bien concédé un ou 
deux numéros à la question des femmes (numéros qui, soit dit en passant, se 
vendent toujours très bien), mais un numéro ça et là dans des revues où par 
ailleurs les féministes (et les femmes en général) sont peu présentes, s'avère 
nettement insuffisant et surtout aléatoire. Recherches féministes compte bien 
devenir, pour toutes les féministes québécoises, le lieu par excellence d'échange 
et de confrontation, d'anlyse et de systématisation des connaissances. Un tel lieu 
est nécessaire à la poursuite d'un nombre croissant de cours, projets de 
recherche, thèses, livres, articles portant sur la nature, le fonctionnement et 
révolution des pratiques et des idéologies qui produisent et reproduisent 
l'oppression des femmes. 

Recherches féministes est une revue à visée interdisciplinaire et internatio­
nale, ouverte à toutes les contributions susceptibles d'élargir les préoccupations et 
de faire avancer la réflexion sur les plans méthodologique, théorique, épis-
témologique et stratégique. Comme la recherche féministe qui la nourrit, cette 
nouvelle revue veut contribuer à la transformation des rapports sociaux, tâche 
complexe dont le succès exige la prise en compte des rapports entre théorie et 
pratique, la plus grande diversification possible des horizons culturels et le 
dépassement des limites étroites des disciplines constituées. Le statut et le 
rattachement institutionnel des auteures ne constituent donc pas des critères de 
sélection des articles et les textes en provenance de l'étranger sont les bienvenus. 
Si, comme féministes, nous ne voulons plus d'un savoir étriqué et fragmentaire, il 
nous faut de toute urgence intégrer tous les points de vue susceptibles d'éclairer 
sous un jour nouveau les questions que nous nous posons, les stratégies que 
nous envisageons. 

Recherches féministes commence modestement à raison de deux numéros 
par année et de trois numéros thématiques sur quatre, en adoptant le modèle 
conventionnel des revues scientifiques : articles de fond, notes de recherches, 
comptes rendus et, si possible, bibliographies. Cependant, dès le premier numéro, 
la revue affirme sa spécificité en ouvrant aussi ses pages à la présentation de 
pratiques féministes novatrices. D'autres rubriques pourront encore s'ajouter dans 
l'avenir (débats, courrier, etc.) selon les intérêts et les besoins des chercheuses. 
Recherches féministres doit demeurer une revue intellectuellement vivante et 
socialement utile. 
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Jusqu'à présent, ce sont principalement les membres du GREMF qui ont été 
associées à la revue et cela se comprend. Nous sommes relativement 
nombreuses et habituées à travailler ensemble. De plus, cette revue est un projet 
auquel nous travaillons collectivement depuis plusieurs années déjà et qui nous 
tient beaucoup à cœur. Nous nous sommes donc assurés du démarrage en 
confiant à certaines de nos membres la responsabilité des trois premiers numéros 
consacrés respectivement à l'éducation, au développement international et a 
l'environnement. Mais Recherches féministes doit devenir la revue de toutes les 
féministes québécoises et un lieu privilégié de diffusion pour les cher­
cheuses féministes francophones du monde entier. Pour réaliser cet objectif, 
les seules énergies du GREMF ne suffisent pas. Des collègues d'autres 
institutions québécoises ont accepté de se joindre à nous dans le Comité de 
rédaction; nous attendons maintenant vos réactions, vos suggestions, votre 
soutien (pourquoi ne pas vous abonner dès maintenant ? si ça n'est pas déjà 
fait...) et surtout vos contributions... 


